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ames Gilpatrick Blunt naît le 21 juillet 1826 à Trenton dans le Maine. Au mois de 

février 1849, il est diplômé de médecine. En 1856, il déménage dans le comté 

d’Anderson au Kansas et devient membre du parti républicain. Il se rallie à la faction 

abolitionniste et s’implique rapidement dans le conflit connu sous le nom de Bleeding 

Kansas1. 

 Lorsqu’en 1861 la guerre civile est déclenchée, Blunt est nommé lieutenant-colonel 

du 3rd Kansas Infantry Regiment.2 En avril de l’année suivante, il est promu brigadier 

général des volontaires et se voit attribué le commandement du département et de l’armée 

du Kansas. Le 7 décembre, il participe à la bataille de Prairie Grove en Arkansas, qui 

verra la défaite du confédéré Thomas C. Hindman. Nommé major-général des volontaires 

le 16 mars 1863, il sera le seul officier du Kansas à avoir atteint ce grade pendant la 

guerre. Le 28 octobre 1864, à Newtonia au sud-est du Missouri, la division de Blunt 

assène le coup de grâce aux raiders du général Sterling Price en retraite vers l’Arkansas, 

puis vers le Texas. Jusqu’à à la fin de la guerre, Blunt commandera le district du sud 

Kansas. 

 Par la suite, il s’installera à Leavenworth au Kansas où il reprendra sa pratique 

médicale et deviendra également avocat. En 1869, il part s’installer à Washington D.C., 

et y exercera sa nouvelle profession. Dix ans plus tard, l’ancien général semble 

soudainement atteint de démence alors qu’il n’a encore que cinquante-trois ans, et est 

interné dans un asile d’aliénés. Il y décèdera le 27 juillet 1881 à l’âge de cinquante-cinq 

ans des suites d’un ramollissement du cerveau. 

 
1 Bleeding Kansas. Entre et 1856 et 1859, le Kansas est impliqué dans une sanglante guerre civile avant l’heure. Les 

abolitionnistes finiront par l’emporter et le territoire deviendra le 34e Etat de l’Union, le 29 janvier 1861. 
2 Ce régiment fait partie de la brigade du Kansas du sénateur général abolitionniste James H. Lane. Cette force 

irrégulière ne sera intégrée dans l’armée de l’Union qu’après sa réorganisation en avril 1862. 
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 Le 6 octobre 1863, dans la plaine près de la ville actuelle de Springs – qui n'existait 

pas encore officiellement à l'époque3 – dans le comté de Cherokee au Kansas, le général 

James G. Blunt allait faire une rencontre aussi inattendue que fâcheuse. Le bilan s’avérera 

particulièrement sanglant pour les forces du Nord. En effet, ce jour-là, le général nordiste 

va croiser la piste d’une très forte colonne de guérilleros sudistes, à la tête de laquelle 

piaffe l’autoproclamé colonel William C. Quantrill4, accompagné de ses seconds William 

T. Bloody Bill Anderson5, Archie Clement, George M. Todd et Dave Poole ; Frank James6 

fait également partie de la troupe bigarrée et lourdement armée7. 

 

 William Clark Quantrill voit le jour le 31 juillet 1837 à Canal Dover en Ohio. Entre 

1853 et 1861, il est instituteur en Illinois, en Indiana et au Kansas. Il conduit des chariots 

pour l’armée8 puis rejoint divers groupes de pistoleros. A cette époque, Quantrill semblait 

s’opposer à l’esclavage et aux démocrates. Cependant, en février 1860, il change 

radicalement d’opinion. 

 En 1861, Quantrill se rend au Texas, puis dans la nation cherokee. Finalement, il 

s’engage dans la Missouri State Guard du général Stirling Price et dès le 10 août, il combat 

à la bataille de Wilson’s Creek au Missouri. La discipline militaire ne lui convient guère 

et fin septembre, il déserte les forces régulières. Il s’enfuit au Missouri et va y former sa 

propre « armée » au service de la cause confédérée et aussi de la sienne : les raiders de 

Quantrill, un groupe de partisans-rangers irréguliers9 originaires du Missouri et du 

Kansas. Jusqu’à la fin de la guerre en 1865, ils seront surtout connus pour leurs exactions 

envers les civils et leurs tactiques de guérilla souvent brutales. 

 Le 21 août 1863, William Quantrill se distingue particulièrement. A l’aube, à la tête 

d’un puissant groupe de quatre cent-cinquante10 durs à cuire sans foi ni loi, il s’attaque à 

la ville de Lawrence dans le Kansas. A neuf heures, les Rebelles décrochent. Ils ont tué 

quelque trente recrues de l’armée nordiste et environ cent cinquante hommes civils – pas 

une seule femme – et incendié la plupart des bâtiments. 

 

 La venue du froid met un terme provisoire aux opérations de guérilla au Kansas pour 

l’année. Le 2 octobre, quatre cents guérilleros sous la direction de Quantrill se réunissent 

au sud de Blue Springs dans le comté de Jackson, le long de la rivière Blackwater. Ils se 

préparent à émigrer vers un Texas plus sûr et toujours sous contrôle confédéré. Ils 

comptent y prendre leurs quartiers d’hiver. Ils progressent alors lentement vers le sud à 

travers le Kansas, le long de la Texas Road.11 Le 6 octobre, l’avant-garde de la colonne, 

dirigée par Dave Poole, un de ses principaux lieutenant originaire du Missouri et 

 
3 Les premiers et rustiques bâtiments ont été érigés à Springs en 1858. La ville n'a été enregistrée qu'en 1868. 
4 William C. Quantrill est effectivement nommé capitaine le 15 août 1862. En novembre, vu l’importance de son groupe, 

il exige le grade de colonel. Cependant, il ne semble pas l’avoir obtenu, ce qui ne l’empêche pas de signer, en octobre 

1864, le seul rapport qu’il ait rédigé durant la guerre : W. C. Quantrill, Colonel Commanding. 
5 William T. Bloody Bill Anderson (1840-1864), un des chefs de guérilla des plus meurtriers et de la guerre civile. Tué 

le 26 octobre 1864, dans une escarmouche à Albany au Missouri. 
6 Son frère Jesse, alors âgé de 16 ans, le rejoindra en avril 1864. 
7 La puissance de feu du guérillero sudiste est dévastatrice. Au combat, il utilise deux ou trois revolvers à six coups, un 

fusil de chasse à canons sciés ou une carabine de cavalerie, parfois d’un fusil d’infanterie. Il ne s’encombre que rarement 

d’un sabre peu utile.  
8 Notamment en 1858, lors de la campagne de l’armée américaine contre les mormons à Salt Lake City en Utah. 
9 On les appelle aussi Bushwackers. 
10 A l’époque, le plus important groupe d’irréguliers jamais rassemblé pour un raid. L’effectif correspond à celui d’un 

régiment de cavalerie. 
11 Aussi dénommée Fort Scott Road. 
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guérillero de la première heure, capture par hasard deux conducteurs de chariots de 

l’armée de l’Union. Avant de tuer sauvagement les deux Nordistes, les raiders ont torturé 

leurs prisonniers et obtenu l’endroit de leur destination : la petite garnison de Springs, à 

quelques miles plus au sud. Quantrill décide alors d’attaquer la position qu’il considère 

comme une proie facile. Le but est de massacrer la garnison et de piller tout ce qui peut 

l’être. Pendant que Poole et sa bande continuent le long de la route principale, Quantrill 

même le gros de la troupe vers le nord du fort, sur une hauteur boisée d’où il envisage de 

monter un assaut sur deux côtés. 

 

 Fort Baxter est également connu sous le nom de Fort Blair. C’est un petit poste 

militaire fédéral situé au milieu de nulle part au sud-est du Kansas, le long de la vieille 

route militaire qui sillonne de Fort Smith en Arkansas, vers Fort Scott au Kansas, et vers 

le sud-ouest jusqu’à Fort Gibson en Territoire indien. Fort Blair a été créé en mai 1863 

suivant les instructions du général James G. Blunt. Sa construction vise à protéger les 

colons des Indiens hostiles et par la suite des Confédérés – réguliers, guérilleros et autres 

partisans – opérant éventuellement dans la partie orientale du Kansas. C’est loin d’être 

une impressionnante citadelle. Le site se compose de quelques cabanes en rondins sur une 

longueur d’environ trente mètres, orientées vers l’est, vers la rivière Spring. A l’arrière du 

fort, et de même longueur, se trouve un espace entouré de remblais de terre appuyés contre 

des rondins d’environ un mètre vingt de haut.  

 Le 4 octobre 1863, Le lieutenant James B. Pond12 du 3rd Wisconsin Cavalry arrive de 

Fort Scott pour prendre le commandement de la place. Il a vingt-cinq ans et n’a pas froid 

aux yeux. A peine arrivé sur place, il préconise que le fort soit agrandi et dès le lendemain, 

les travaux commencent. Le surlendemain, le fort est loin d’être achevé. La garnison se 

compose de cent cinquante-cinq hommes. Ce même 6 octobre, un détachement de 

soixante hommes sort avec tous les chariots du poste pour une mission de ravitaillement, 

ne laissant sur place que vingt-cinq cavaliers de la compagnie C du 3rd Wisconsin et de 

septante fantassins du 2nd Kansas Colored Infantry, soutenus par un obusier modèle 1841 

de douze livres.13 

 

A suivre ... 

 
12 James B. Pond terminera la guerre avec le grade de major. Le 30 mars 1898, il se verra décerner la médaille d’honneur 

du Congrès pour son action héroïque à Fort Blair. 
13 L’obusier M 1841 12 pdr. fut produit en 251 exemplaires de 1841 à 1862 et utilisé jusqu'en 1868. L'obus pèse 9 livres 

américaines ou 4 kg. La bouche du canon mesure 4,62 pouces ou 117 mm. A 5° d'élévation, sa portée est de 980 mètres. 




